
 
 
  

 
 
 

 
 

COMMUNIQUÉ 
 

L’activité des industries mécaniques poursuit sa légère 
progression en 2015 

 
 
Les industries mécaniques enregistrent un chiffre d’affaires de 121,8 milliards d’euros, en 
progression par rapport à 2014 (+ 1,2 %). Ces chiffres intègrent pour la première fois les chiffres de 
la Fédération Forge Fonderie. A périmètre comparable, la progression serait de 1,3 %. 
 
Après un premier semestre faible, dû principalement à un recul de leur activité à l’international, les 
industries mécaniques françaises ont vu leurs prises de commandes s’améliorer notamment au 4ème 
trimestre grâce à l’effet du suramortissement*. Cette amélioration globale de l’activité a été enregistrée 
tant en France, qu’à l’international. 
 
Le marché intérieur a enregistré une faible progression de 0,5 % sur l’année. 
 
Les industries mécaniques ont connu en 2015 des évolutions différenciées en fonction des secteurs 
clients. Les secteurs liés à la construction et à l’agriculture ont souffert particulièrement en France mais 
aussi à l’international. A contrario, les filières aéronautique et automobile ont été particulièrement 
dynamiques. D’une manière générale, les entreprises ont souhaité augmenter leur productivité en 
améliorant leur outil de production (même si les taux d’utilisation des capacités de production sont 
restés en deçà de leur niveau de longue période, autour de 80 %). 
 
La mécanique française reste au 6ème rang mondial derrière la Chine, les États-Unis, le Japon, l’Allemagne 
et l’Italie. 
 
Export 
 
Les ventes à destination des 28 pays de l’Union européenne représentent aujourd’hui près de 55 % des 
exportations des industries mécaniques soit une progression de 3,6 % sur 2015. Ceci s’explique d’une part 
par le dynamisme du Royaume-Uni mais aussi par une nette amélioration des pays d’Europe du Sud 
notamment l’Espagne (+ 12 %). L’Allemagne restant bien entendu le premier client des industries 
mécaniques françaises avec 15 % du total des exportations. 
 
Par contre, les exportations hors UE continuent de fléchir. Elles ne représentent plus que 7,5 % du total 
(8,14 % en 2014) en lien avec l’effondrement du marché russe mais aussi l’affaiblissement de la Turquie. 
De même, l’Amérique du Sud est en fort recul, pénalisée par le Brésil. 
 
Evolutions sectorielles 

 
• La transformation des métaux à laquelle est intégrée la fonderie progresse de 0,1 % sur 2015 

avec des sous-secteurs globalement en retrait, à l’exception de la sous-traitance, lié à la bonne 
santé de ses secteurs clients. 

• L’équipement mécanique a progressé de + 2,6 % par rapport à 2014 après une progression de 
1,7 % l’année précédente.  

• La précision a connu une année en faible progression de 0,4 %. Il faut néanmoins souligner qu’elle 
a connu une croissance élevée les années précédentes. 

 
Effectifs 
 
Les effectifs des industries mécaniques, premier employeur industriel de France, ont diminué en 2015 
de 1,7 % et passent de 640 400 à 629 000 salariés (environ 21 % de l’emploi industriel). 
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Ce recul s’explique par le manque de visibilité des entreprises mécaniciennes sur leurs carnets de 
commandes en France comme à l’international. En cas de besoin, elles ont privilégié l’intérim et les 
contrats CDD. 
  
La priorité aujourd’hui est à la modernisation de l’outil industriel. Si l’on souhaite construire l’Usine du 
Futur, il faut dès maintenant favoriser les investissements des entreprises et permettre la qualification 
et la formation des personnes qui vont piloter et travailler dans ces usines. 
 
Ceci étant, les entreprises mécaniciennes, du fait de la pyramide des âges et de l’évolution 
technologique (automatisation, robotisation, nanotechnologies), auront besoin de recruter du personnel 
qualifié : entre 40 000 et 50 000 emplois seront à pourvoir chaque année d’ici 2025. 
 
L’investissement en progression en 2014 
 
Après plusieurs années de recul (2012-13-14), 2015 a connu une légère reprise de l’investissement (1 %). 
 
La FIM, qui s’appuie sur l’enquête Insee, estime qu’en 2016 la hausse devrait s’accentuer avec une 
demande de l’investissement productif en progression de 8 % dans la mécanique en 2016. 
 
2016 – Poursuite d’une croissance modérée 
 
Plusieurs éléments plaident en faveur d’une croissance dans la mécanique : une parité de l’Euro par 
rapport aux monnaies favorable (dont le dollar et les monnaies accrochées au Dollar, Yuan), un cours du 
baril très bas, les cours des principales matières premières (minerais de fer, zinc, cuivre…) toujours 
favorables. La FIM envisage une progression du chiffre d’affaires de 1,5 % en 2016. 
 
* D’après une enquête sur la mesure de suramortissement réalisée par la FIM auprès de ses adhérents en 
février 2016, 3 entreprises mécaniciennes sur 10 ont augmenté leurs investissements du fait de cette 
mesure. Elles souhaitent la voir prolonger au-delà du 15 avril 2016. 

 
Courbevoie, le 10 mars 2016 
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* En charge des intérêts économiques et techniques des 27 professions qu’elle regroupe, la Fédération des Industries Mécaniques  

a pour objectif d’aider les mécaniciens à concevoir, produire et vendre en France et l’international. Elle intervient ainsi sur des 

sujets d’intérêt commun aux mécaniciens dont elle se fait le porte-parole auprès des structures professionnelles. 1er employeur 
industriel français avec 629 000 salariés, elle représente 30 200 entreprises et enregistre un CA annuel de 121,8 milliards d’euros 

dont près de la moitié à l’export.  

Plus d’information sur : www.fim.net 

 

http://www.fim.net/

